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LE, PALAIS DES ILLUSIONS 
L'accueil fait en Angleterre 

au Président de la République 
a été empreint de cordialité et 

même d'enthousiasme; les ban-

quets ontsuccédé aux banquets, 

les acclamations aux .acclama-

tions. et les toasts les plus cha-

leureux ont célébré les mérites 

de l'entente cordiale. 
Ce fut si beau que la tête en 

tourna aussitôt à un grand 

nombre de nos concitoyens, et 

que certaines feuilles sérieuses 

exaltèrent « la nouvelle Tripli-

ce »> en supposant résolues tou-

tes les difficultés encore pen-

dantes entre l'Angleterre et la 

Russie. 
Dans le premier moment, les 

Allemands eux-mêmes se mon-

trèrent tout émus et leur émo-

tion se traduisit en articles 

quelque peu agressifs. Mais à 
la vérité leur mauvaise humeur 

ne dura pas : M. Failières n'é-

tait pas rentré à Paris, que le 

calme était rétabli : les plus 
exaltés mêmes se déclaraient sa-

tisfaits des explicaiions fournies 

& M. de Schcen par M. Cambon 

et de la perspective d'une ren-
contre prochaine entre le tsaret 

le kaiser. 

Cette rencontre est, à coup 

sùr, un fait considérable dans 

les circonstances actuelles. Elle 
souligne les articles significa-

tifs qui, depuis une quinzaine 

de jours, sont publiés dans les 
journaux russes touchant la si-

tuation plutôt embarrassée de 

la puissance anglaise à la fron-

tière d'Afghanistan. Elle atteste 

la volonté du tzar de maintenir 

quelques liens entre lui-même 
et la Triple-Alliance : mainte-

nant qu'il a rompu avec l'Autri-

che, il se tourne tout naturelle-

ment vers l'Allemagne. D'ail-

leurs Guillaume II, qui a enrayé 

les progrès du socialisme, parait 

à son auguste voisin un homme 

tout à fait enviable et précieux. 

Aussi bien la Russie n'est-elle 

pas très satisfaite de notre atti-
tude depuis quelques années. 
Non seulement nos gouvernants 

ont, tout comme sir Campbell-
Bannerman, insulté à son sou-

verain et censuré sa politique 

intérieure, mais encore notre 

diplomatie, en se rapprochant 

du Japon, au lendemain même 

du traité de Portsmouth, a pas-
sé condamnation un peu vite 

sur la guerre de Mandchourie. 

Et « l'entente cordiale » même 
alors que la rivalité anglo-rus-

se en Perse est plus ardente que 

jamais, ne laisse pas de témoi-

gner sinon d'une certaine indé-

pendance de cœur, tout au 

moins d'une singulière désin-

volture dans les gestes. 
La vérité, c'est ,que nous ne 

menons plus la politique du 
monde et que celle-ci se résume 

dès maintenant dans le duel gi-

gantesque « de l'éléphant et de 

la baleine ». - - Seulement, si la 

baleine est toujours l'Angleter-

re, l'éléphant n'est plus la Rus-

sie mais l'Allemagne. Nous 

avons pris parti pour la baleine: 
nos justes ressentiments de la 

mutilation subite en 1870 y ont 

entrainé l'àme populaire. 

Reste à savoir ce que, au 

point de vue extérieur seule-

ment, nous pourrons bien ga 

gner en cette affaire. * L'entente 

cordiale » est une promesse ; 
ce n'est pas un fait, et si la guer-

re éclatait demain sur les Vos-

ges, nos troupes seules de-

vraient subir le choc. La chose 

est attestée par tous les hom-
mes d'Etat britanniques, l'An-

gleterre serait incapable actuel-

lement d'envoyer deux corps 
d'armée en Lorraine. Comme, 

d'ailleurs, la flotte allemande 

peut défendre de manière vic-

torieuse les côtes de l'empire, 

toute la puissance de notre amie 

de l'Ouest ne nous servirait ab-
solument de rien. 

Dans un tel conflit, on voit 

très bien ce que gagnerait l'An-
gleterre : ses croiseurs iraient, 

dans tout l'univers, détruire les 

navires allemands et le com-
merce allemand, s'emparer des 
colonies allemandes et agrandir 

encqre « la plus grande Angle-
terre ». Quant à nous, nous 

serions tout simplement le sol-
dat britannique sur le conti-

nent. C'est un rôle que les 
Prussiens et les Autrichiens 

ont joué au XVIIP siècle: les 

Autrichiens enont été mortelle -

ment affaiblis, Il n'apparaît pas 

que nous ayons rien à y ga-

gner. 
Sans doute nos politiciens ne 

voient pas si loin. Pour eux, 

tout au vrai, le grand avantage 

de « l'entente cordiale », c'est de 
permettre à M. Caillaux de sup-

primer de ses propositions bud-

gétaires pour 1909 les 40 mil-
lions demandés par le minis-
tre de la marine afin d'assurer 

la mise en chantier de deux 

cuirassés nouveaux. Nous en 
sommes-là de compter sur 

la marine anglaise poui défen-
dre nos possessions lointaines 

eL nous nous tenons pour sa-

tisfaits de n'avoir plus que la 
quatrième flotte du monde. 

* L'entente cordiale » c'est le 

palais des illusions : les dehors 
sont très beaux. Qui donc ose-

rait se porter garant d'une réali-

té quelconque ? Nul ne sait rien, 
nul ne veut savoir, et l'on cé-

lèbre en termes pompeux des 

accords peut-être factices. 

L. B. 

Le canal de Ventavon 
devant la Chambre 

INTERPELLATION DE M. JOLY 

A la séance de vendredi, M. Joly, député 

de Sisteron, a posé à M. le Ministre de 

l'Agriculture une question au sujet du canal 

de Ventavon : 

Le Parlement, a-t-il dit, a voté en 1881 la 

déclaration d'utilité publique de ce canal et 

la concession à une union syndical 3. Une 

importante subvention fut également votée. 

La subvention a été dépensée, mais les cul-

tivateurs attendent encore l'eau qui doit fer-

tiliser leurs terres. 

Si la loi de 1881 n'a pas atteint son but, 

la faute n'en est pas au législateur. Tout 

semblait avoir été prévu dans le projet ; ce-

pendant les travaux commencés en 1883 fu-

rent suspendus après épuisement des crédits. 

Us n'étaient qu'au quatorzième kilomètre, 

Depuis, les travaux sont restés au même 

point. Il y a lieu de se préoccuper des moyens 

propres à remédier à la situation. 

En 1893, le ministre de l'agriculture dépo-

sait un nouveau projet de loi portant que 

les travaux de la branche-mère seraient exé-

cutés au compte de l'E'at, à concurrence 

d'une subvention de 4.500.000 francs. 

C'était une augmentation de 2 millions 

267.000 fr. delà subvention primitive. Jamais 

ce projet n'a été rapporté. 

L'administration n'a pris aucune disposi-

tion pour venir en aide aux travaux restés en 

suspens depuis 25 ans. 

L'an dernier une propasition fut faite par 

M. Pavie que le Syndicat rejeta jusqu'à ce 

que la question de la continuation ou de 

l'achèvemfnÇ du canal soit tranchée. 

A la suite décela, l'administration entreprit 

de nouvelles études ; les syndicataires en 

ignorent le résultat. Les mois s'écoulent sans 

qu'une solution intervienne. 

« Je demande à M. le ministre, ajoute 

l'honorable député, d'affirmer que les popula-

tions na doivent pas abandonner toute espé-

rance e{ qu'il est disposé à faire entrer le 

canal de Ventavon dans le do.maine de la 

réalité ». 

M. le ministre répond : 

Lorsque le projet de 1881 fut voté, il était 

entendu que le montant total s'élèverait à 

2.600.000 fr. Les deux tiers des travaux de-

vait incomber à l'Etat, à concurrence de 

1.733.000 fr. Les travaux furent commencés, 

mais les difficultés techniques qu'on rencontra 

furent telles que ces travaux furent arrêtés 

en 1890. L'Etat aurait pu mettre à la charge 

de l'Association syndicale le reste des travaux. 

Il repoussa un pareil moyen, 

On pensa alors, oe fut l'objet de deux 

nouveaux projels, à chiffrer à nouveau le 

coût d'exécution total du canal. Il fut porté à 

4.325.0J0 francs pour la branche mère et à 

1.700.000 francs pour la sous-distribution, 

Mais on se heurta à l'opposition du ministre 

des finances. Lés utilisations de forces hydro-

électriques s'étant généralisées par la suite 

on songea à tirer parti des concessions solli-

citées pour arriver à l'achèvement du canal. 

^La proposition Pavie avait pour objet d'u-

tiliser la partie achevée du canal pour des 

usages industriels et en même temps de four-

nir l'eau nécessaire aux arrosages sur certains 

points et la force permettant de l'élever sur 

d'autres. 

Le Syndicat de Ventavon .refusa d'accepter 

la convention proposée par M. Pavie. 

Des découvertes d'application récente per-

mettent aujourd'hui, grâce aux forces hydro-

électriques, d'élever les «aux qu'on pourra 

distribuer désormais plus facilement pour le 

développement des cultures. 

De nouvelles études relatives au canal de 

Ventavon ont été faites par M. Wilhelm. in-

génieur en chef des Hautes-Alpes. L'admi-

nistration s'applique à introduire, dans les 

cahier des charges des demàndes en conces-

sion de force hydro électrique, une formule de 

réserve des droits des agriculteurs. C'est dans 

cet esprit qu'elle recherchera la solution la 

plus profitable à l'Etat etaux populations. 

 ■ 

Quand il pleut à la St-Mëdard... 

La température continue à être lourde et 

suffocante et le ciel embrumé. La pluie nous 

menace. C'est d'autant plus affligeant , que 

nous approchons de la date fatale où Saint-

Médard risque de nous ouvrir pour une 

belle quarantaine les écluses' célestes. Saint-

Médard tombe, en effet, le 8 juin et l'on sait 

que d'après la Sagesse des nations « quand 

il. pleut à la Saint-Médard, il pleut quarante 

jours plus tard I » il est vrai que saint Bar-

nabé, dont la fête se célèbre trois jours plus 

tard, peut sérieusement contrecarrer le? pro-

jets de son confrère en béatification, ce qui 

laisse supposer que Saint Médard et Saint 

Barn ibé ne sont pas une paire d'amis. Cette 

constatation a son prix, mais elle ne nous 

renseigne guère sur les raisons qui poussent 

ces excellents saints l'un à faire gagner les 

marchands de parapluies, l'autre a les en 

empêcher. 

C'est pourtant ce qui serait le plus intéres-

sant à connaître. 

Depuis que le genre humain existe, on a 

pen«é vraisemblablement que tout été ainsi 

pour le mieux dans le meilleur des mondes ; 

les marchands de parapluies ont fait brûler 

des cierges à saint Médard, les marchands de 

cerises l'ont voué aux gémonies... Il n'y aurait 

pas' de raison pour que cela s'arrêtât si la 

science, qui fourre son nez partout, ne s'était 

avisée de détrôner les deux pauvres saints et 

de leur enlever le pouvoir de faire la pluie et 

le beau temps. 

Notre cmfrère Georges Bonnefoj, dont 

les ouvrages de vulgarisation agricole sont 

très remarqués en expliquait dernièrjment 

les raisons. Il paraît que saint Médard, 

comme saint Barnabé, n'ont en la circons-

tance, pas plus de pouvoir que vous et moi. 

La grande coupable est. . . Devinez qui ? La 

Lune ! 
M. Bouquet de la Grye, qui a étudié le pre-

mier les influences lunaires sur l'atmosphère 

terrestre, a montré en d'intéressants diagram-

mes que c'est entre le premier quartier et la 

pleine lune que la pression barométrique est 

la plus faible, et entre le dernier quartier et 

la nouvelle lune qu'elle atteint son point le 

plus haut. 

Conclusion : Selon que saint Médard ou 

saint Barnabé tombent en période de haute 

ou de basse pression barométrique, il pleut 

ou il fait beau, et comme cet état atmosphéri-

que est soumis, en cette saison, à d'autres in-

fluences scientifiques expliquées, qui le font 

persister pendant cinq ou six semaines, il pleut 

ou il fait beau durant un semblable laps de 

temps. 
Dès lors, rien n'est plus facile que de prédire 

le temps du mois de juin avec autant de pré-

cision que le vieux major ou le non moins 

vieux Mathieu de la Drôme : il suffit de regarder 

le calendrier. 

On y voit précisément que ces maudits 

saints Médard et Barnabé nous arrivent cet-

■ te année entre le premier quartier et la plei-

ne lune, c'est-à-dir? qu'il pleuvra jusque 

vers le milieu de juillet... Adieu les promena-

des au bois ! 

C'est égal ces saints auraient bien pu atten-

dre quelques jours avant de venir nous jouer 

ce mauvais tour-là ! 

© VILLE DE SISTERON



Attachés Commerciaux 

Très prochainement, six postes d'attachés 

commerciaux vont être créés auprès de nos 

ambassades et légations de l'étranger. Cette 

institution était depuis longtemps réclamée, 

et sa réalisation aura chez nous, comme elle a 

eu dans d'autres pays qui nous ont devancés 

dans cette voie, les plus heureux résultats 

pour notre commerce d'exportation. A une 

époque où le développement incessant des 

moyens de production amène de continuels 

changements, et où la concurrence se fait plus 

active que jamais, il est indispensable que 

commerçants et industriels soient le plus 

exactement et le plus rapidement informés des 

besoins nouveaux des.pays d'exportation qui, 

eux aussi, se transforment et qui, plus solli-

cités, plus visités par des concurrents pleins 

d'audace et d'initiative, vont à ceux qui peu-

vent les mieux servir. Cette création d'attachés 

commerciaux, à l'exemple' de ce qu'ont déjà 

réalisé l'Angleterre, le Canada. l'Allemagne, 

les Etats-Unis, répondait donc à un impérieux 

besoin en cette période de crise commerciale 

que tous les pays traversent. 

Les attachés commerciaux serviront donc 

d'informateurs précieux et autorisés ; ils ne 

seront pas des agents obligés à demeurer à un 

poste fixe ou destinés à se livrer à des études 

théoriques, mais, au contraire, leur mission 

consistera à parcourir les pays où ils seront 

accrédités, à y visiter les centres commerciaux 

les plus importants et à noter tous les rensei-

gnements qui pourront être utiles pour nos 

industriels et commerçants. L'attaché com-

mercial pourra donc les éclairer sur-la meil-

leure façon d'opérer dans le pays dont il con-

naîtra lui-même les besoins et les ressources. 

Ce sera là un immense service rendu à notre 

commerce, mais .il ne s'en suit pas que cette 

aide, ce secours précieux, puissent suppléer à 

l'initiative individuelle ; l'action personnelle 

ne saurait être remplacée, elle en sera sim-

plement facilitée et sa puissance agrandie. 

Comme le fait remarquer M. Paul Des-

chanel, rapporteur du projet de loi, cette 

institution des attachés commerciaux est es-

sentiellement démocratique. Les granda in-

dustriels, les grands négociants peuvent à la 

rigueur, aller se documenter eux-mêmes à 

l'étranger ; le petit fabriquant, le petit com-

merçant en est empêché; et puis, ne faut-il 

pas coirpter avec notre faible natalité, qui 

nous empêche d'exporter, comme les Anglais 

et les Allemands, beaucoup d'hommes qui 

préparent et puis facilitent l'exportation des 

produits ? Nous en enverrons, moins, mais ils 

pourront être de meilleure qualité et suppléer 

ainsi à l'infériorité du nombre. 

Avant de généraliser, il a paru sage de 

procéder à un essai, et c'est pour cela qu'il 

va être créé pour commencer six emplois seu-

lement. 
Dans que's pays ces nouveaux fonctirnnai-

res vont-il exercer? 

Il existe déjà, en Angleterre et aux Etats-
Unis, deux postes d'attachés commerciaux, 

dont les titulaires ont su se faire apprécier ; 

ils seront naturellement maintenus. 

Un troisième attaché commercial sera char-

gé de la Chine et du Japon, Nous ne ferons 

ainsi que suivre l'exemple donné par l'Aile 

magne, l'Angleterre, l'Italie et les Etats-Unis 

qui ont, depuis plusieurs années, compris l'in-

térêt d'une représentation commerciale officiel 

le dans l'Extrême-Orient. 

Un quatrième attaché ommercial s'occupe-

ra du Levant : Turquie, Perse, Egypte, Ethio-

pie, etc., toutes régions où notre action écono-

mique trouverait à s'exercer utilement. 

. Le cinquième attaché commercial sera affec-

té aux Etats de l'Amérique lu Sud, où l'ex-

portation française a besoin d'être encouragée, 

et où nous nous sommes facilement laissé 

prévenir par nos concurrents. Nos expor-

tateurs pourront trouver de précieuses indi-

cations dans des enquêtes habilement fai-

tes sur place par un représentant autorisé et 

actif. 
Quant au sixième attaché commercial, il 

s'occuperait, d'une façon générale, sans af-

fectation définie, des pays d'Europe. Sa base 

d'opération pourrait être en France même. 

Ce serait moins un « attaché commercial » 

qu'un « délégué commercial » qu'on pourrait, 

suivant les circonstance, envoyer en mission 

dans tel ou tel pays d'Europe, et qui, sa 

mission achevée, rentrerait à Paris se mettre 

à la disposition de nos commerçants, aux 

quels il communiquerait le résultat de son 

enquête. 

Si ces attachés sont choisis en dehors de 

toute préoccupation politique, mais seulement 

d'après leur aptitudes et leur valeur person-

nelle, il est certain qu'ils pourront rendre de 

très grands services. 

L'Asthme d'Eté. — Ses Causes -

(Suite) 

Lescau-es déterminantes de l'éclosion de la 

maladie sont : f l'hérédité ; 2° l'action des roi* 

lens, dès poussières et des micr.ihe- cantonés 

dans les fosîe- nasales; 3- l'actionde- premières ' 

chaleurs et de la lumière solaire Comme trai-

tement : soigner lô rhume de cerveau avec le 

Narizol Berthiot et combattre les symptômes, 

pulmonaires, c'est-à-dire l'oppression, lescrises 

d'asthme, avec la Poudre Louis Legras, ce mer-

veilleux médicament qui a encore obtenu la 

plus haute récompense à l'Exposition Univer-

selle de 19 '0. — Narizol Tîerthiot, 1 fr. 35 la 

boite. Poudre Louis I egras. 2 fr. 10. Knvoi con-

tre îarndât adressé à Louis Legras. 139, Bd 

Magenta à Paris. 

Chronique Locale 
ET REGIONALE 

SISTEHON 

Fête Patronale. — Depuis quel-

ques jours le cours du Collège a une 

vague ressemblance avec la plaine St-

Michel à. Marseille, pendant la foire. 

Rien n'y manque : Cinématographe, 

manège, panorama, musée, tir aux 

fleurs, tourniquets, de quoi faire la 

joie des enfants sinon la tranquilité 

des parents. Cette grandi variété de 

spectacles forains attirera chez nous, 

pour ces trois jours de fêtes si le 

temps reste au beau, une grande af-

fiuence de monde des communes en-

vironnantes, venant se reposer des 

durs travaux de la campagne. 

Pour commencer le programme de 

ces fêtes, ce" soir à 9 heures la mu-

sique fera la retraite aux flambeaux, 

annoncée par de nombreuses salves 

d'artillerie tirées de la citadelle. 

Demain, sur la place de la Mairie, 

à 3 heures, la musique des Touristes 

des Alpes, donnera son concert avec 

le programme suivant : 

Puy-de-Dôme P. B. X... 

Hérodiade, iantaisie, Massenet. 

Sympathie, valse, X... 

L'Amour Africain, Pelhadine. 

En Pologne, mazurka, Metzacapo. 

Le soir à 10 heures après les feux 

d'artifice, un bal se tiendra dans les 

coins et recoins de la place. 

Le lendemain lundi, à 9 heures du 

matin, la partie la plus humoristique 

du programme se déroulera à l'aire 

St-Jaume, ce seront les jeux divers : 

cruche, trois- sauts, courses aux œufs 

et la partie la plus gaie : le concours de 

grimaces. 
Le soir à 3 heures, toujours à l'aire 

Saint-Jaume, la mu&ique exécutera 

le programme ci-dessous : 

. Allégro militaire, X. 

Betsiem, ouverture, Meister. 

Fiançaillles, valse, Wesly. 

La Fée des Alpes, Parés. 

Bicyclette-polka, X. 

Le soir à 9 heures, un bal aura 

lieu sur l'aire. On prétend qu'un 

farceur a fait ample provision de 

pétards qui seront. lancés dans les pins 

du fort vers minuit, l'heure du crime. 

Mardi, un concours de boules ter-

minera ces fêtes. On sait que chez 

nous depuis quelques temps le jeu de 

boules à pris de grandes proportions 

et est devenu la distraction favorite 

de presque tous les hommes sensés et 

valides. On parle même de convier 

tous les amateurs à un grand concours 

qui sera offert dans le courant de l'été. 

Si ce que nous avançons n'est pas un 

canard, nous en reparlerons. 

Caisse d'Epargne de Siste-

ron. — Opérations effectuées pen-

dant le mois de Mai 1908. 

Versements 108 dont 27 nouveaux 48.191,39 

Bembme"t3 74 dont 25 pour solde 29.181,90 

Excédent en faveur des verseme " ts 19.009,49 

ni & 

Il a été trouvé par M. Rayon 

Marius, demeurant place de la Mai-

rie, N» 21, un porte-monnaie conte-

nant une somme d'argent. 

La personne qui l'a perdu peut venir 

le réclamer chez M. Rayon qui le tient 

à sa disposition. 

Le Tour de France. — Sixiè-

me année du 13 Juillet au 9 Août 1908 

organisé par V "AUTO" 

Notre excellent confrère Y Auto orga-

* -

nise du 13 Juillet au 9 Août pro-

chain, sa grande épreuve annuelle : 

le Tour de France. 

On sait le retentissement qu'obtient 

chaque année cette magnifique épreu-

ve dont les quatorze étapes passion-

nent à juste raison les foules. Les 

meilleurs routiers cyclistes se la dis-

putent : il est nécessaire à cette occa-

sion de rappeler que le Tour de Fran-

ce est doté de plus de vingt cinq mil-

le francs de prix. 

— Cette fois, encore, la liste des 

engagés qui vient de s'ouvrir est des 

plus imposantes. Sont déjà inscrits 

Petit-Breton, le triomphateur de 1907, 

Louis Trousselier qui gagna l'épreu-

ve en 1905, Vanhouwaert, le ter-

rible belge, Garrigou, champion de 

France, Passerieu, vainqueur de Pa-

ris-Roubaix 1907, Cornet, vainqueur 

du Tour de Francel904, Dortignacq, 

les frères Georget, Lorgeou, Faber, 

Ringeval, en un mot les meilleurs 

routiers français et étrangers, 'aux cô-

tés desquuls nous retrouverons un 

nombre incalculable de coureurs ré-

gionaux. 

Le tour de France de l'Aufo est . 

la plus belle épreuve cycliste qui ait 

jamais été organisée. Et son succès 

sera énorme. 

C'est avec plaisir que nous rece-

vrons en notre ville les géants de la 

route en juillet prochain. 

Le Sylvain qui paraît pour la pre-

mière fois est l'Annuaire rêvé et com-

plet des Noms, Grades et adresses ; 

il est très cjndensé, le plus commo-

de à consulter, et imprimé tout ex-

près -sur beau papier velouté, mince 

et résistant afin de h rendre moins 

encombrant et facilement transporta-

ble. 

Il contient malgré cela de très 

nombreux renseignements que l'on 

trouvera aux pages 2 — 14 — 16 — 

48 etc, 

La maquette étant faite, l'Edition 

de 1909 paraîtra du 15 au 31 Janvier 

et contiendra en plus la liste des 

1.030 Brigadiers-Forestiers. Voir pa-

ge 41. 

A VK\DRE 

VILLA ET JARDIN 
Facilité pour le paiement 

S'adresser à M* ARNAUD, notaire 

à Digne ou au bureau du Sisteron-

Journal. 

ETAT-CIVIL 

du 29 Mai au 6 Juin 1908 

NAISSANCES 

Néant. 

MARIAGE 

Entre M. Tourrès Paul-Albert-

Louis, nég. et Mlle Grimes Jeanne-

Olympe, s. p. 
DÉCÈS 

Néant. ' 

LA MOTTE-DU-GAIRE 

Chute mortelle. — Un triste 

et bien pénible accident vient de jeter 

dans la consternation notre paisible 

population. 

Un de nos très estimés concitoyens, 

M. Roux, cafetier, étant, samedi der-

nier, en excursion, fît, au lieu dit du 

Deffends, une chute de 150 mètres. 

Sa disparition ayant causé quelques 

inquiétudes, des recherches actives 

furent faites dans la nuit par une 

équipe de citoyens dévoués, ayant à 

leur tête M. le maire du Caire. Ce 

n'est qu'au petit jour seulement qu'on 

découvrit le cadavre du malheureux, 

affreusement mutilé. Après de péni-

bles efforts, ont pu, enfin, le trans-

porter chez lui . 

Lundi, la société de la Libre Pensée 

, et la population s'associant à la dou-

leur des siens, ont tenu 'à rendre hom-

mage au défunt, en l'accompagnant 

à sa dernière demeure, où M. le maire 

en quelques mots a fait l'éloge de la 

vie de ce simple et honnête citoyen. 

P.-L.-M. — Fête de la Pentecôte 
1908. — A l'occasion de la Fête de 
la Pentecôte, les coupons de retour 
des billets d'aller et retour délivrés à 
partir du 4 Juin, seront valables jus-
qu'au 11 Juin inclus, si leur validité 
normale expire avant cette date. 

La même mesure s'étend aux bil-
lets d'aller et retour collectifs délivrés 
aux familles d'au moins quatre per-
sonnes. 

P.-L.-M, — Parmi les modifications au 

service des trains de voyageurs qui seront 

réalisées, à partir du l«r juin 1908, nous 

croyons devoir appeler l'attention sur les sui-

vantes qui intéressent spécialement notre 

région : . 

llciaduns rapides de Grenoble à Chamonix. 
En vue défaire participer la ville de Greno-

ble aux avantages qu'offre aux habitants de 

Chambéry et d'Aix les Bains la relation rapide 

sur Chamonix assurée, pendant l'été, par le 

train quittant Aix les Bains à 7 h. 40 du ma-

tin, l'express d'été Grenoble-Aix les [Bains 
sera avancé d'une heure et relié au train dont 

il est question ci-dessus. 

On quittera Grenoble à 6 h. du matin pour 

arriver à Chamonix à midi 19. 

Création d'un nouvel express, permanent de 
Lyon sur Besançon, Ce nouveau train, qui 

quittera Lyon-Perracheà 7 h. 40 dufsoir, avec 

la correspondance des express 62 de Nice et 

1820 de la ligne des Alpes, arrivera à Besan-

çon vers minuit 20, permettant ainsi aux 

voyageurs 'de la Franche-Comté de faire, le 

voyage de Lyon et d'en revenir dans la même 

jonrnéeet améliorant, de plus, considérable-

ment les relations de Lons-Ie-Saunier et de 

Besançon avec le Midi de la France et le 

Dauphiné. 

27 ans d'Existence des cures nombreuse, le 

prix de 1 fr. 50 la b >îte, ont fait aux Pilules 

Suisses leur juste et universelle popularité. 

Mieux que tout, autre remède, môme plus 

cher, elles guérissent les migraines, les maux 

d'estomac et la constipation. 

tribune du Travail 

et Commerciale 

Au* GoUrn^ts 

PATïSSERIÏ^- CONFISERIE 

BROUCHON Camille 
Rue Saunerie, SISTEHON (B.-A.) 

M. Brouchon, pâtissier confiseur 
rue Saunerie, N" 7, à Sisteron, a 
l' honneur d'informer sa clientèle 
déjà nombreuse qu'elle trouvera un 
assortiment complet de gâteaux fins, 
petits fours, entremets divers, bis-
cuits secs, glaces, brioches, croissants 
du jour, etc., etc. Chocolats, sucre, 
de 1 er choix, conserves fines. 

Elle trouvera en outre un grand 
choix d'articles pour mari.tges, bap-
têmes et étrennes, ainsi que de nom-
breuses spécialités. 

Vol au vent, quenelles, pâtés froids 
et de gibier. 

La clientèle sera bientôt convain-
cue que le plus grand soin est ap-

porté aux marchandises j sortant de 
la maison Brouchon. 

Le tout est garanti de qualités su-
périeures et peut-être soumis à l'ana-
lyse. 

P^RlS -yHODES 

C'est à partir du Lundi 6 avril qu 'a 

été ouvert dans la rue Traverse de la 

Place, en face les Galeries Sisteronnai-

ses, le magasin Paris-Modes. 

Toute la clientèle féminine élégante 

voudra voir le choix des gracieux 

chapeaux faits qui seront livrés à 

des prix très avantageux (4 ,90 et au 

dessus). On y trouvera également un 

grar.d assortiment de faux-cols, gants 

et cravates pour Dames et Messieurs. 

Mademoiselle MICHEL fait savoir à 

sa nouvelle clientèle qu'une modiste 

est attachée à la maison pour les ré-

parations et transformations. 
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Pâtisserie •- Confiserie des Alpes 
FABRIQUE DE FRUITS CONFITS 

Changement de dpmicile 

Monsieur E. Vollaire à l'honneur 
d'informer sa nombreuse clientèle que 
pour cause d'agrandissement son ma-
gasin de détail et sa fabrique de 
fruits confits ont été transférés à l'an-
cienne auberge de la Tête Noire, 
rue droite, N° 22 et rue de l'Evêché. 

Cette nouvelle installation lui per-
mettra mieux encore que par le pas-
sé de satisfaire toutes les comman-
de« qu'on voudra bien lui confier et qui 
seront toujours exécutées avec les 
produits de 1 er choix et à des prix 
modérés. 

ON DEMANDE 'Z? 
S'adresser chez M Allivons, place 

de la Mairie. 

ON DEMANDE %=tis 
et ajusteurs rétribués de suite. 

S'adresser immédiatement à l'usine 
Honnorat. 

ON DEMANDE des ouvriers 
charrons 

S'adresser chez M. Arnaud Casimir 

au Poët {H- A.) 

È T TJ'TD B 

de 
Me Frédéric-Adrien BERENGUIER 

Notaire à Aubignosc, 

Canton de Volonne (Basses-Alpos) 

PURGE 
d'Hypothèques Légales 

Suivant contrat reçu par M 6 Be-

renguier, notaire à Aubignosc, les 

vingt-neuf mars et huit mai mil-neuf-

cent-huit ; la Compagnie des produits 

chimiques d'Alais et de la Camargue, 

Société anonyme au capital de sept 

millions cinq cents mille francs, dont 

le siège social est à Lyon, rue Grolée, 

Numéro 9, a acquis de Monsieur 

Ferrand Scipion, propriétaire, de-

meurant à Château-Arnoux, sous les 

clauses et conditions stipulées audit . 

contrat, et moyennant la somme de 

Dix neuf mille deux cents fr.; 

toutes les parcelles de terre qu'il p"os -

sède au quartier de Blâche Gombert, 

terroir de Château-Arnoux, quartier 

dit plus spécialement les Jarriges et 

Baume ; comprise entre la "Durance 

et le sommet de la colline, figurant 

au plan cadastral de ladite commune, 

sous les numéros 494 p., 490p., 489 p. 

et 487 p. de la section G. 

Ces parcelles d'une contenance de 

vingt-cinq mille six-cents mètres car-

rés, sauf plus exacte contenance après 

mensuration ; confrontant dans leur 

ensemble, au nord Arnaud Baille, au 

levant partie la Durance, partie la 

voie ferrée, au midi Richaud Cyrille, 

au couchant Veuve Ricard, le ven-

deur, la commune de Château-Ar-

noux ; et autres plus vrais confronts 
s'il y en a. 

UneJ copie collationnée dudit con-

trat de vente a été déposée au greffe 

du Tribunal Civil de Sisteron. 

Copie collationnée sera également 
signifié : 

1° A Madame Clotilde-Hélène Sau-

ve, épouse du vendeur, demeurant à 
Château-Arnoux. 

2° A Monsieur le Procureur de la 

République, près le Tribunal de Sis-
teron. 

La présente insertion a eu lieu à fin 

de purger de toutes hypothèques lé 

gales connues et inconnues qui peu-

vent grever l'immeuble ci-dessus 

désigné, et toutes 'personnes du chef 

desquelles il pourrait être requis ins-

cription sur ledit immeuble, seront 

forcloses faute d'avoir pris inscription 

dans les délais de la loi, conformément 
aux dispositions des articles 2193, 
2194 et 2195 du code civil. 

Pour extrait : 

Berenguier. 

A VENDRE 
de gré à gré 

en totalité ou par parties 

GRANDS BATIMENTS à usage 
de remises, écuries et entrepôts, avec 
vaste maison d'habitation composée 
d'un rez-de-chaussée, premier étage, 
caves, écuries, grenier à foin, source 
dans la cour. Jardin potager arrosa-
ble. Bonnes propriétés en grande par-
tie arrosables, complantées en mû-
riers, blâches de chênes et de bois' 
taillis ; le tout situé à MISON au 
hameau des Armands, sur la grande 
route nationale à 300 mètres de la 
gare de Mison. 

S'adresser à M" Béquart, notaire 
à Sisteron, qui donnera tous rensei-
gnements pour traiter et visiter les 
lieux. 

LA HE UNIE 
et les Déplacements des Organes 

Les Appareils Pneumatiqties 

perfectionnés de A. CLA VERIE 

sont les seuls 

universellement adoptés 

Ceux de nos lecteurs ou de nos lectrices, 

qui souffrent de Hernies, Efforts, Des-

centes, etc., doivent se défier des promesses 

trompeuses des charlatans et de certaines 

méthodes qui ne peuvent leur causer que des 

déceptions. 

Nous l'affirmons hautement : la seule mé-

thode vraiment sérieuse et vraiment efficace, 

la seule d'ailleurs qui ait été consacrée par 

l'approbation des sommités de la Science et 

par l'admiration universelle, est celle inven-

tée par M. A. CLA.VERIE, le grand Spé-

cialiste de Paris, dont la réputation n'est plus 

à faire. 

Les nombreux blessés habitant notre con-

trée qui ont vu leur hernie disparaître com-

plètement grâce à cette méthode merveilleuse, 

savent que les Appareils de A. CLAVE-

RIE, légers, souples, imperméables, sont la 

perfection même de l'Art herniaire. 

Grâce à eux, hommes, femme?, enfants, 

vieillards, peuvent, sans interrompre le trai-

tement, se livrer sans aucune gêne à leurs 

occupations habituelles et aux travaux les plus 

péniHes. 

Rappelons que M. A. CLAVERIE, qui 

tient a faire lui-même l'application de sa 

belle découverte, recevra les malades de 7 h. 

à 5 h., à : 

Digne, samedi 13 juin, Hôtel Itémusat: 

Veynes, dimanche 14 juin, Hôtel Dousse'in. 

SISTERON, lundi la juin Hôtel des Acacias 

Nous rappelons à nos lecteurs que M. A. 

CLAVERIE ne fait jamais payer d'ho-

noraires, même après guértson. 

Bulletin Financier 
Marché toujours ferme. On fait 93.45 sur 

la Rente. Les Fonds russes sont en nouveaux 

progrès. 

L'obligation S 0/0 de l'Amazone est tou-

jours en faveur, au cours de 402 fr. 

A la Banque de l'Union parisienne succès 

de l'émission des 45.000 obligations de la 

Banque hypotécaire Franco Argentine. 

Fermeté du Crédit foncier Mexicain à 329 fr. 

Les obligations du chemin de fer de Goyaz 

ont un marché suivi à 445 fr. 

L'obligation première hypothèque du che-

min de fer de Buenos-Ayres-Midland est sou-

tenue à 463 fr. 

On demande à 466 fr. les obligations du 

Nord-Est de l'Espagne. 

Les recettes de la Cie des Tramways, For-

ce et Eclairage à Rio-de-Janeiro, sont, pour 

les quatre premiers mois, en plus-value de 

44 0/0 sur l'an dernier. 

Le Central Electrique du Nord est ferme 

à 85 fr. Avant toute la répartition aux parts, 

ce titre reçoit un intérêt de 4 0|0. 

L'action Prowodnik s'échange à 535. Pour 

1907, le bénéfice ressort à 1.714.570 roubles, 

le dividende de 12 0/0 n'en a employé que 
840.000. 

L'action et la part Haute Guinée sont re-

cherchées respectivement à 175 et 114. ■ 

A rémettre présentement 
pour cause de départ 

CAFE DU MIDI 
bien achalandé 

situé au centre des affaires 

Pour renseignements s'adresser au 

gérant de l'établissement. Sisteron. 

SH0C0LAT MENIER 

aul Fauchey 
COMPOSITEUR, 

un de nos maîtres les plus estimés, 

est l'auteur de 

|jp Un Peu, 

Beaucoup, 

Passionnément, 
Valse créée avec' un éclatant succès 

par GERMAINE GALLOIS, au Théâtre des Variétés, dans la Revue du Centenaire 

de la valse Très Aimée 

« de la Chanson Brésilienne, 
les deux belles créations de la Princesse ESTELLE DE BROGLIE 

chantées par la Princesse dans toutes les grandes villes de l'Europe. 

Ott lui doit aussi : 

Cansonetta Napolitana,  Sérénade à l'amour, 

Gaity-March, 

Pretty-Girl, marche. 

Lydie-Gavotte. 

Romance, 

Mélodrame, 

«g» Pastorale, 

Feu Follet, air de ballet. 

Les Œuvres de Paul Fauchey, éditées par la Maison 

A. IOOK, 29, Rue Bleue, à PARIS, sont en vente chez l'Éditeur, 
dan* toutes les Maisons d'éditions musicales et chez tous les Marchands 
dt musique de Paris et de la Province. 

Le Catalogue de la maison ZOOK, qui comprend nombre d'oeuvres 
de compositeurs en vogue, est envoyé sur demande. 

RICQLËS 
RICQLES 
RICQLËS 
RICQLES 
RICQLËS 

DIGESTIF 

Anticbolerique 
Préserve des 

ÉPIDÉMIES 

Calme la Soi! 
ASSAINIT 

L'EAU 

DENTIFRICE 

EAUdJOILETTE 
Antiseptique 

Seul Véritable 
ALCOOL 

DE MENTHE 

HORS CONCOURS 

PARIS 1900 

2 GRANDS PRIX 

LIÈGE 1906 

LESSIVE PHENIX 
ne se oenU qu'en paquets Uê 

I, 5 « flO KILOGR. 

500 A 250 GRAMMES 

portant la Sigutort J. PI00Ï 

Tout produit en sacs toile ou en 
vrac, c'est-à-dire non en paquets 
signés J. PICOT, n'est pas de la 

ESSIVE PHÉNIX 

L'Imprimeur-Gérant : Pascal LIEUTIER 

LIQUIDE 
Guénson infaillible 

en queJques jours 

DDRILLONS^ 

ŒILS DE PERDRIX 

VERRUES etc. 

INDIANA 
Le liquide Indiana 

est employé avec 

grands succès, et 

a obtenu plusieurs 

récompenses aux 

Expositions 

Françaises et 

Etrangères 

DEPOT ET VENTE : Chez M. G1RAUD, coiffeur, Articles 

de Toilette, Parfumerie 6, Rue de Provence, Sisteron, 

NOUVEL HORAIRE DES TRAINS 

SERVICE D'ÉTÉ 

De Gap à Digne, Pertuis et Marseille De Marseille à Pertuis, Digne et Gap 

Gap dép. 

Veynes. j
a
™ 

Chabestan 

Serres ••■ 

Eyguians-Orpierre... 

Laragne 

Sisteron,...,.... dép 

St-Auban.., .... arriv. 

| St-Atiban. dép 

| Digne arriv. 

St-Auban dép. 

f arriv 
Pertuis.. ] 

( dép, 

Aix,..., dép, 

Marseille arriv, 

Omn. Omn Omn. 

1.2.3. 1.2.3. 1.2.3. 

mat. mat. soir 

4 » Il 59 3 42 

4 44 12 43 4 45 

4 55 t » 5 34 

5 08 1 13 5 47 

5 19 1 24 5 58 

5 33 1 38 6 12 

5 42 1 48 G 21 

6 15 2 25 7 » 

G 10 2 50 7 25 

7 10 3 15 8 42 

7 44 4 10 9 83 

6 47 3 02 7 33 

8 32 4 55 9 35 

8 44 5 13 9 55 

9 55 6 34 11 05 

10 59 7 47 12 17 

mat. soir mal. 

Exp. 

1.2. 

soir 

5 56 

G 27 

7 05 

7 451 

8 14 

8 33 

9 32l S 

8 34 

9 55 

10 02 

10 50 

11 40 

soir 

Marseille dép. 

Aix , dép, 

r> . I arriv.. 
Pertuis .J 

I dep 

St-Anban ariv 

1 Digne dép. 

I St-Auban arriv. 

St-Auban dép. 

Sisteron. dép, 

Laragne 

Eyguians-Orpierre 

Serres 

Chabestan 

1 arriv., 
Ve

y
nes

" I dép... 

Gap, arriv, 

Mixte 

1 .2.3. 

mat 
6 12 

7 11 

7 24 

7 45 

8 03 

8 21 

8 35 

9 25 

mat 

Omn, Exp. Omn Omn. 

1.2.3. 1.2 1.2.3 1.2.3. 

mat" mat. mat. soir 

4 20 G 42 10 01 4 02 

5 50 7 43 Il 33 5 22 

6 51 8 28 12 35 6 19 

7 10 8 35 12 50 6 32 

8 58 9 52 2 42 8 27 

6 05 8 05 1 50 6 40 

G 37 8 53 2 30 7 20 

9 04 n 5-1 2 5Î 8 36 

9 34 10 14 3 23 9 09 

10 09 10 39 3 56 9 40 

10 17 » 4 04 9 48 

10 32 1, 4 18 10 03 

10 44 11 03 4 30 10 14 

10 57 11 20 4 43 10 27 

Il 30 11 50 5 25 10 37 

l 32 12 22 G 11 11 19 

soir soir soir soir 
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POURQU FREZ -VOUS 

H vans ne vous sent' r. pas bien portant, je puis vous guérir 

■ne mon ÉILECTBO-VIGUEUIS. Si vous êtes faible, je puis vous 

rendre fort. SI . nus êtes rempli de douleurs rhumatismales, je puis 

les expulser. Je peux répandre de l'huile dans toutes vos jointures 

et les rendre flexibles. - J'ai souvent dit que la Douleur et 

l'Electricité ne peuvent «Ivre dans la même maiaun et je le prouve 

chaqu* Jour. 
L'sU'ot dt rElectrislM nr l'homme affaibli etépui: 

Mt lf même qui celui de la plui» iar la terra dessi 

ehée jn été. Il peut être débilité par la Varicocèl , 

lu Portas séminales, le llanque d'énergie ; il peui 

avelr dis idées confuses, de l'inquiétude dans sss 

actes et dans ses décisions, de sombres pressenti-

ments; Il peut être timide «t Irritable, éviter ses amis 

et la compagnie, n'avoir aucune confiance en lui-

même s'il s'agit de la plus légère responsabilité - -

L'Kieetrieité, convenablement appliquée pendant 

quelques heures seulement, fer* tvaawlr tout ces 

symptômes. 

Il n'eilste pas un remède qui soit aussi simple, 

aussi facile à employer, aussi infaillible, aussi bon 

marché que l'ELEOTRO-VlaUEUR du Docteur 

MACLAUGHLIN. Pour vous et pour ceux qui attendent 

de vous le bonheur, essayez-le dès maintenant. Fai-

tes-le tout de suite: une telle chose ne doit pas être 

remise. 

Cast un appareil pour homnes et peur femmes. 

Tau pouvez porter mon ELIOTHO-VIOUEUR sans 

fias toute la nuit et l'électricité infusée dans vott-f 

aorps guérira tous vos Troubles nerveux et vitaux 

Maux de relus, Rhumatismes, Troubles Intestinaux. 

Fsihteasa d'estamaa ot testes formes aa souffrance 

et de faiblesses. 

La durée do ee traitement varia d'une Bemainc à 

iau sssa», et tests les sympthémes précités dispa-

rattreat p«u- toujours, grâce à I'ELBOTRO-VICUEUR. 

qui trsaafonas les plus faibles en hommes forts. 

atalaUaaat, aa fréféreriez-vous pas porter mou 

appareil viviflant, 1H.BOTRO-VIQUEUR, pendant 

pendant voira sommeil, chaque nuit, et sentit- son 

ardente ehaiaar aa répandre en vous, et vous voir 

prendra ainsi vous-même un nouveau bail de vie, à 

ahaque application nouvelle, plutôt que d'embarrasser 

vos Intestins avaa des drogues nauséabondes? — 

Assurément! — Alors, essayas mon ELEOTRO-

VtQIMUR. 

■ vaaa vealas vasar ma voir, m vaas aa 

ferai la démonstration. 81 eette visite vous 

est impossible, demandez-moi mon livra 

rempli de choses faites pour Inspirer i 

l'homme la force et le courage. Envoi gratuit 

i ceux qui joindront le bon ci-contre à leur 

demande. 

■ M.-tf. JtACLA UBHLIff, 
14, Boulmmret Montum »'«, Paru. 

A i MI a sa wi 

If «a». 

8. RUE TRAVERSE DE LA PLACE, 8 

L. COLOMB 
Grand assortiment de lainages. — Nouveautés et. Noirs. — Confections pour 

dames et fillettes. — Fourrures, jupons, soieries.— Toiles, lingerie, mouchoirs I 

Cotonnades en tout genre. — Doublures. — Rayons de Deuil. — Mérinos. 

Flanelles. — Bonnetterie. — Corsets. — Dentelles. 

Articles pour Trousseau-rx: e t achats cl@ .OJooes. 

Confections pimr Homme* ci Enfants 

— AMEUBLEMENTS — 

Cette Maison se recommande par le grand choix des articles, la fraîcheur 

de ses marchandises, et son bon marché. 

PRIX INVARIABLE 

Tout acheteur soucieux de ses intérêts n'achètera rien sans se renseigner 

aux Galeries Sisterunnaises. 

A LA CHAUSSURE MODÈLE 

Ve«ve BRUN Adolphe 

7, §ue §eleuze, près la Ëlace de V§orloge 

S!lSrlfl2!B(D!EÎ (Basses-Alpes) 

CHAUSSURES EN TOUS GENRES 

nÉj:«;, t r( DES CONVALESCENTS — GOUTER DES ENFANTS 

Chocolat dgs Gournrjets Trébucïen 
— pur Sucre et Cacao — 

Se recommande par sa bonté aux personnes soucieuses de leur 

santé. — En vente à la Droguerie TURIN, ;Sisteron. 

; i 
est en vente 

à SISTERON, Kiosque Queyrel 

àAIX : chez M. MARTINET, 

Cours Mirabeau, 

à MARSEILLE : chez M. Emile 

Croze, kiosque 5, en face i'Alcazar 

Cours Belzunca. 

TOULON : chez M. Cassarini 

Md de journaux, Place d'Armes. 

NOUVELLE ENCRE] 
ÏARDOT.DIJON.1 

MEILLEURE ils ENCRES 

En vente à l'imprimerie Pascal 

LIEUTIER à Sisteron 

HACHETTE & Ç'f 
79,Bd Saint Germain 

PARAIT LE 

I 5 ET LE 20 
1
 DE 

,CHAQUEj 
MOK 

JardinS& 
m 

LE NUMÉRO : 

15 CENTIMES . 

^REMBOURSÉ PAR UNE 

SUPERBE PRIME. 

BON 
POUR UN, 

ABONNEMENT D'ESSAI 
 DE 3 MOIS ; ■ 

à Jardins & Basses=Çours 
Au prix exceptionnel de ifr. (Etranger, r fr .25) 

Adresser ce Coupon avec le montant, à 

MM. HACHETTE et Cie, 79, Bd St-Germain, Paris 

PaSCal LIEUTIER, successeur de A. TURIN 

21, Place de la Mairie — SISTERON — Rasses-Alpes 

{ Imprimerie Administrative & Commerciale | 
fr 

fr 

4 
Impressions Commerciales et Administratives 

TÊTES DE LETTRES — FACTURES — ENVELOPPES — MÉMORANDUMS 

Labeurs - Oculaires - Carrés à Souches - Étiquettes, 

LETTRES DE MARIAGE, DE NAISSANCE ET DE DÉCÈS 

CERTIFICATS DE VIE — MANDATS DE PAYEMENTS — CONVOCATIONS 

CARTES D'ADRESSE — CARTES DE VISITE 

Jf»ri3c courants. — A_ffioJb.es de tous formata 

Fournitures Scolaires et de Bureaux 

ENCRES DES MEILLEURES MARQUES 

REGISTRES, COPIES DE LETTRES 

TIMBRES EN CAOUTCHOUC 

Carjîers Écoliers - Crayons - Gorr)rr)es - Encre a copier 

Le Gérant Vu pour 1* légalisation da la signature oi-oontra U Maira, 

© VILLE DE SISTERON


